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393mots = 2’38’’ RtQlr cible 430 - Mer.2 novembre à 20h15, Jeu.à14h05, Ven.à 7h20, Sam. 5/11/2022 à 8h57 Sem. S22-44 

Bonjour mes amis! ☺. Un an après le rapport de la Ciase, sortent encore 
des affaires horribles, de victimes abusées par des prêtres. L’un d’eux est 
même évêque ! Ça nous fait mal, très mal, car l’Église est notre famille : on 
aimerait qu’elle soit parfaite ! Mais des péchés horribles, il y en aura 
toujours, c’est forcé, car prêtres et laïcs, nous sommes pécheurs. Ce qui 
est effarant, c’est d’encore le cacher, que tous les évêques aient choisi de 
le cacher. Alors, je ne sais qu’en penser. Alors j’écoute et je lis. Et je suis 
touché dans le journal La Croix  par l’évêque de Poitiers*: ça me semble 
juste et utile quand il dit « qu’aucune institution ne peut être à elle-même 
son propre juge…. il ne faut pas nous laisser seuls ! nous [évêques] avons 
besoin de regards compétents, avisés, courageux pour encourager, 
infléchir, corriger. Si les faits en question avaient été partagés avec une 
équipe de personnes [indépendantes], je pense que le silence n’aurait pas 
été de mise, on nous aurait appelés à [parler] ».  
L’évêque de Poitiers souligne une autre question, grave : 
« Les personnes ne supportent pas [qu’un prêtre coupable] puisse encore 
célébrer la messe. La page ne peut pas être tournée, pour les victimes elle 
ne l’est pas, [et] les violences subies…les torturent sans fin. Faut-il alors 
penser que des actes de cette nature…rendent inaptes à demeurer prêtre ? 
Peut-être. Une chose est de vivre sa foi, de participer à la prière et à 
l’eucharistie, même si l’on s’est rendu gravement coupable. Autre chose est 
de présider l’Eucharistie… un acte public qui construit la communauté, 
[communauté] conduite par celui qui préside l’Eucharistie. 
Oui, instituer un regard vraiment extérieur, comme la commission Sauvé. 
Oui, penser d’abord aux victimes, connues ou pas: pour elles, savoir que 
leur bourreau offre le sacrifice de la messe in persona Christi, qu’il 
célèbre en tant que Jésus-Christ, c’est insupportable. Dommage que 
l’évêque de Poitier n’ai pas dit ça plus tôt, ou qu’il n’ai pas été écouté. 
 Enfin, de même que je n’appelle plus les prêtres mon père ** 
puisque que Jésus nous l’interdit formellement, je refuse d’appeler les 
évêques Monseigneur : Je respecte ces hommes, qui portent une lourde 
charge, mais comme eux, et comme saint Thomas, je n’ai qu’un seul 
seigneur, « Mon Seigneur  et mon Dieu » ☺ à bientôt mes amis ! 

Je mets mes billets par écrit sur http://Corpet.net – et mes Podcasts Audio sur le site de RadioPrésence 
https://www.radiopresence.com/emissions/societe/les-chroniques/le-clin-d-oeil-de-denis-corpet/ 

* Affaire Santier  : « Nous, évêques, avons besoin de regards compétents pour nous encourager, 
infléchir, corriger » tribune. Mgr Pascal Wintzer , Archevêque de Poitiers. La Croix 24/10/2022. 
** Pourquoi dire « mon père » ?  D. Corpet, Revue Vie Chrétienne n°76, mars/avril 2 022 ; Radio-
Présence, Clin d’œil de Denis Corpet #178, 4/03/2020 


